
Messe du vendredi 6 décembre 2019 
Vendredi de la 1ère semaine de l’Avent 

 

Première lecture (Is 29, 17-24) 
« En ce jour-là, les yeux des aveugles verront » 

Ainsi parle le Seigneur Dieu : 
17« Ne le savez-vous pas ?  

Encore un peu, très peu de temps,  
et le Liban se changera en verger, et le verger sera pareil à une forêt. 

18Les sourds, en ce jour-là, entendront les paroles du livre.  
Quant aux aveugles, sortant de l’obscurité et des ténèbres, leurs yeux verront. 

19Les humbles se réjouiront de plus en plus dans le Seigneur,  
les malheureux exulteront en Dieu, le Saint d’Israël. 

20Car ce sera la fin des tyrans, l’extermination des moqueurs,  
et seront supprimés tous ceux qui s’empressent à mal faire, 

21ceux qui font condamner quelqu’un par leur témoignage,  
qui faussent les débats du tribunal et sans raison font débouter l’innocent. 

22C’est pourquoi le Seigneur, Lui qui a libéré Abraham, parle ainsi à la maison de Jacob :  
« Désormais Jacob n’aura plus de honte, son visage ne pâlira plus ; 

23car, quand il verra chez lui ses enfants, l’œuvre de mes mains,  
il sanctifiera mon Nom, il sanctifiera le Dieu Saint de Jacob, il tremblera devant le Dieu d’Israël. 

24Les esprits égarés découvriront l’intelligence, et les récalcitrants accepteront qu’on les instruise. » 

– Parole du Seigneur. 

 

Psaume Ps 26 (27), 1, 4abcd, 13-14 
R/ 1aLe Seigneur est ma lumière et mon salut 

Le Seigneur est ma lumière et mon salut ; 
de qui aurais-je crainte ? 
Le Seigneur est le rempart de ma vie ; 
devant qui tremblerais-je ? 

J’ai demandé une chose au Seigneur, 
la seule que je cherche : 
habiter la maison du Seigneur 
tous les jours de ma vie. 

J’en suis sûr, je verrai les bontés du Seigneur 
sur la terre des vivants. 
« Espère le Seigneur, sois fort et prends courage ; 
espère le Seigneur. »  

 

 Sanctifions Son Noms (dans notre louange, dans la mise en œuvre 
et la proclamation de Sa Parole) ! Alors, d’égarés nous deviendrons 

intelligents, de récalcitrants nous accepterons qu’on nous instruise ! 

 Ma foi me le dit et donc j’en suis sûr : dès cette 
Terre le Seigneur peut me donner Ses "bontés" 



Acclamation 

Alléluia, Alléluia.  
Voici qu’Il vient avec puissance, notre Seigneur, pour éclairer les yeux de Ses serviteurs  
Alléluia.  
 

Évangile (Mt 9, 27-31) 
Croyant en Jésus, deux aveugles sont guéris 

27Tandis que Jésus s’en allait, deux aveugles Le suivirent, en criant :  
« Prends pitié de nous, fils de David ! » 

28Quand il fut entré dans la maison, les aveugles s’approchèrent de Lui,  
et Jésus leur dit : « Croyez-vous que je peux faire cela ? »  
Ils lui répondirent : « Oui, Seigneur. » 

29Alors il leur toucha les yeux, en disant : « Que tout se passe pour vous selon votre foi ! » 

30Leurs yeux s’ouvrirent,  
et Jésus leur dit avec fermeté : « Attention ! que personne ne le sache ! » 

31Mais, une fois sortis, ils parlèrent de Lui dans toute la région. 

– Acclamons la Parole de Dieu. 

 

 

Homélie de la messe de 9h à St Maxime d’Antony 
Père Olivier Lebouteux, curé de la paroisse 

Jésus guérit, mais la question – une peu étonnante, non ? – que pose Jésus aux deux aveugles 
(« Croyez-vous que je peux faire cela ? ») le montre bien : Sa force de guérison dépend de la foi de la 
personne qui la reçoit ! Et là, la réponse des deux aveugles est sans ambiguïté : « Oui, Seigneur ». [Le 
secret demandé à Jésus dit cela : Sa guérison n’a rien d’automatique, ce qu’Il veut, c’est la Foi, et pour 
qu’Il puisse trouver la foi, il Lui faut donc enseigner, pas seulement guérir !] 

Notre confiance en Lui va-t-elle jusque-là ? Pour que le Seigneur puisse nous guérir de toutes les 
« maladies » [physiques et spirituelles] dont nous souffrons, il faut que nous aussi nous puissions 
affirmer sans ambiguïté notre foi en Lui. Notre foi, c’est exactement notre capacité à recevoir en nous 
Ses dons !  

Alors creusons, en nous, le désir de Ses grâces, et disons-Lui, du fond de notre cœur : Oui, Seigneur, 
j’ai confiance en Toi, je sais que Tu es capable de me guérir, de me donner la Vie ! Amen. 

 

Commentaire Prions en Église 
Père Jean-Paul Musangania, assomptionniste 

Se laisser guider 

La guérison des aveugles est le signe de l’accomplissement de la promesse divine manifestée en la 
personne de Jésus. Il se rend sensible aux besoins de son peuple, par des gestes de guérison, 
spécialement auprès de tous ceux qui croient en Lui. Lorsque nous trébuchons, laissons-nous conduire 
par d’autres et osons dire de tout cœur à Jésus : « Je ne vois pas, ouvre mes yeux d’aveugle. » 

 Le Seigneur veut des croyants 
avec une foi agissante, et non pas 

des gens qui savent et ne font rien ! 



Invitation Prions en Église 

« Relevez-vous et redressez la tête » : 
En cet Avent, je laisse résonner en moi ce message d’espérance pour accueillir la naissance de Jésus. 

 

 

Commentaire Évangile au Quotidien 
Saint Maxime le Confesseur (v. 580-662, moine et théologien 

Chacun est l’intendant de sa propre grâce 

Chacun de nous possède l’énergie manifeste de l’Esprit en proportion de la foi qui est en lui 
(cf. Rm 12,6). Ainsi chacun est l’intendant de sa propre grâce. Et jamais celui qui est bien disposé 
ne pourrait envier autre chose en celui qui est honoré par les grâces, dès lors que repose sur lui la 
disposition à recevoir les biens de Dieu. Ce qui fait que les biens de Dieu demeurent en nous, c’est 
la mesure de la foi de chacun. Car c’est dans la mesure où nous croyons, que nous est donnée la 
ferveur d’agir. Donc, celui qui agit révèle la mesure de sa foi en proportion de son action : il reçoit 
la mesure de la grâce selon ce qu’il a cru. (...) 

Par les élévations partielles des vertus, nous faisons converger vers leur cause les charismes 
qui nous ont été partagés, avec l’aide de Dieu, afin que, nous laissant aller peu à peu à la négligence, 
nous ne rendions pas aveugle et sans yeux notre foi, privée des lumières que donnent les œuvres 
de l’Esprit, et que nous ne soyons pas châtiés justement dans les siècles infinis pour avoir aveuglé 
en nous-mêmes les yeux divins de la foi, autant qu’il était en notre pouvoir. (…) 

Celui qui n’accomplit pas les ordres divins de la foi, a la foi aveugle. Car si les ordres de Dieu 
sont lumières (cf. Is 26,9 LXX), cela veut dire que celui qui n’accomplit pas les ordres de Dieu est 
sans lumière divine. Il laisse sans réponse l’appel divin. Il ne lui répond pas vraiment. 

 

 

Méditation de La Croix 
Une sœur Apostolique de Saint-Jean 

Deux aveugles à Capharnaüm parviennent à suivre Jésus sans Le voir ; et quand ils sont justement 
guéris de leur cécité, au lieu de Le suivre, ils parlent de Lui ! Cet évangile semble nous enseigner d’une 
part à mendier les dons de Dieu (« ils crient ») et d’autre part à bien en user, une fois reçus.  

Leur rencontre avec Jésus est intense : ces deux aveugles anonymes (nous pouvons ainsi nous identifier 
à eux) dialoguent avec Jésus, ils se laissent toucher par Lui et ils sont guéris. Voilà l’œuvre de la foi : 
elle permet de voir, d’entendre et de toucher Dieu. Voilà le fruit d’une vie intérieure de prière : elle 
offre la guérison par miséricorde divine (Le Kyrie eleison de la liturgie). Voilà ma participation à l’œuvre 
de Dieu : « Oui Seigneur » (Le Amen de nos prières), je te laisse me sauver et j’y consens.  

Quel est mon « oui » à la Providence de Dieu qui me sauve, en ce jour ? C’est un oui libre, sans 
condition, appuyé sur un frère ou un conjoint, un oui à ma guérison, un oui d’abandon à la puissance 
divine. « J’en suis sûr, je verrai les bontés du Seigneur sur la terre des vivants » (Ps 26).  

Et en cette première semaine d’Avent, quels signes du salut opérés par Dieu mes yeux ouverts à 
l’Amour me permettent-ils de discerner ?  


	Première lecture (Is 29, 17-24) « En ce jour-là, les yeux des aveugles verront »
	Psaume Ps 26 (27), 1, 4abcd, 13-14 R/ 1aLe Seigneur est ma lumière et mon salut
	Évangile (Mt 9, 27-31) Croyant en Jésus, deux aveugles sont guéris

